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Chapitre 1

Du développement au développement durable
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1 UN DÉVELOPPEMENT INÉGAL À TOUTES LES ÉCHELLES

Introduction

Depuis le milieu du XIXe siècle, la planète est entrée dans une nouvelle phase de
développement. Les pays du Nord s’industrialisent et ils exploitent massivement
les ressources naturelles de leurs territoires et de leurs colonies. À partir de 1950,
les colonies accèdent à l’indépendance et les nouveaux États adoptent le même
mode de développement.
En ce début de XXIe siècle, on constate l’existence de grandes inégalités entre les
pays riches et pauvres, mais aussi à l’intérieur de chaque État. L’augmentation
de la population mondiale crée de nouveaux besoins. Les menaces sur l’environ-
nement se précisent si bien que de nombreux acteurs (ONG, gouvernements...)
demandent le passage au développement durable.

1 Un développement inégal à toutes les échelles

1.1 La mesure du développement

On mesure le développement par le PIB (Produit Intérieur Brut) : c’est la somme
des valeurs ajoutées des biens et des services. Lorsque dans les médias on parle
de la croissance économique, il s’agit de la croissance du PIB.
En 2013, le PIB de la France s’élevait à 2059 milliards d’euros (chiffres de la
Banque de France). A partir du PIB, on calcule le PIB par habitant en PPA (en Pa-
rité de Pouvoir d’Achat). Le PIB français par habitant en PPA s’élevait en 2013 à
27 860 euros. Le PIB est un indicateur très contesté car il ne mesure que la produc-
tion et il ne s’intéresse ni aux conditions sociales des travailleurs, ni aux atteintes à
l’environnement. D’autre part, croissance économique ne signifie pas développement
économique (voir le vocabulaire).
C’est pourquoi, le Programme des Nations Unies pour le développement (PNUD)
a proposé un autre indicateur : l’IDH (Indicateur de Développement Humain).
L’IDH est un indicateur synthétique qui est élaboré à partir de l’espérance de vie,
du taux d’alphabétisation des adultes et du revenu national brut (RNB). Il donne
une image moins misérabiliste des pays pauvres et met en valeur les progrès
accomplis. L’IDH va de Zéro à Un. Un pays très pauvre a un IDH de 0,3 et un
pays riche de 0,8 voire 0,9.

1.2 Les inégalités à la surface du globe

Le monde est divisé en plusieurs catégories de pays.

• Les plus riches, souvent situés au Nord de la planète, forment la Triade : Amé-
rique du Nord, Union européenne (UE), Asie orientale. Leur population est
bien soignée, bien formée et dispose d’un grand pouvoir d’achat. Les pays de
la Triade dominent l’économie mondiale car ils possèdent une agriculture per-
formante et exportatrice, une industrie puissante et des services de haut ni-
veau (tourisme de luxe, services financiers. . .). Les grandes entreprises ou FTN
(Firmes Transnationales) investissent massivement dans la R&D (Recherche - Dé-
veloppement) pour inventer de nouveaux produits.

• Les pays émergents (Brésil, Chine. . .) sont en plein développement. Ils pos-
sèdent de grands territoires riches en matières premières végétales et miné-
rales, une population jeune qui veut consommer. Ils attirent les IDE (Investisse-
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ments Directs à l’Étranger). Pour mieux être entendus par la Triade, 5 pays ont
créé le groupe des BRICS (Brésil, Russie, Inde, Chine, Afrique du Sud).

• Les pays pétroliers peu peuplés (Qatar, Arabie Saoudite. . .) se sont enrichis à
partir de 1973, grâce à la flambée des cours de l’or noir.

• Les pays les plus pauvres forment le groupe des PMA (Pays les Moins Avan-
cés). Ils sont principalement situés en Afrique sub-saharienne. En raison de
l’instabilité (guerres, coups d’État, insécurité. . .), de la corruption, de la perma-
nence des famines et des épidémies, ils ne connaissent aucun développement.

1.3 Des inégalités à toutes les échelles

Les inégalités sont nombreuses à la surface de la Terre et elles menacent la stabilité
des sociétés. Elles sont de plusieurs ordres.

• Les inégalités Nord-Sud : Les pays de la Triade avec 20 % de la population
mondiale réalisent les 2/3 de la richesse mondiale. En revanche, dans les pays
les plus pauvres, des milliards de personnes vivent avec moins de 1,25 $ par
jour.

• Les inégalités existent aussi entre des régions d’un même Etat. Avec la mon-
dialisation, certaines régions deviennent attractives (les côtes, les métropoles)
et d’autres sont désertées (les régions intérieures et rurales). En 1979, le gou-
vernement chinois s’ouvre au commerce mondial. Les investissements affluent
et la côte se modernise. L’intérieur en revanche est délaissé et les travailleurs
migrants (les mingongs) viennent travailler dans les usines des grands ports.

Il existe enfin des inégalités à l’échelle locale, à l’intérieur de la ville. Certains
quartiers sont bien entretenus et habités par des ménages aisés. D’autres sont des
lieux de relégation sociale (pauvreté, chômage, échec scolaire...).

2 Sept milliards d’hommes

2.1 Une population mondiale mal répartie

Contrairement au discours ambiant, la Terre n’est pas surpeuplée. En revanche,
les hommes se concentrent dans quelques foyers majeurs de peuplement :

• l’Asie de l’Est (Chine, Japon, Corées. . .),
• l’Asie du Sud (Inde, Pakistan, Bangladesh. . .),
• l’ensemble Europe-Maghreb.

Il existe aussi des foyers secondaires : l’Asie du Sud-Est (du Cambodge à l’Indo-
nésie), la côte Est de l’Amérique du Nord. . .
Les êtres humains s’installent là où ils espèrent trouver une meilleure existence et
des emplois : sur les littoraux, dans les vallées, sur les gisements... D’immenses ré-
gions (l’intérieur des continents, les régions froides du Grand Nord...) sont vides.

2.2 L’explosion démographique

La population mondiale a connu une forte croissance au XXe siècle :

• 1950 : 2,5 milliards d’habitants
• 1975 : 4 milliards d’habitants
• 2007 : 6,6 milliards d’habitants
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• 2050 : entre 9 et 10 milliards d’habitants sont attendus.

Cependant, la situation est différente au Nord et au Sud. Au Nord, la transition
démographique est achevée et les Etats se trouvent en situation de vieillissement.
Au Sud, la population est toujours dans la seconde phase de la transition démo-
graphique ; la mortalité s’est réduite mais la natalité est encore très forte.
Globalement, la population mondiale va se réduire ; tous les Etats ont mis en
place des politiques de réduction des naissances, les unes incitatives, les autres
autoritaires (politique de l’enfant unique en Chine).

2.3 Le défi urbain

En 1900, 13 % de la population mondiale vivait en ville. En 2013, le nombre des
urbains a atteint 51 %.
Dans les pays du Nord, l’exode rural est terminé. Les villes ne grandissent plus
en population mais en surface : les pavillons, les lotissements se multiplient et ils
grignotent dangereusement les espaces agricoles. En revanche, dans les pays du
sud, la population urbaine augmente en raison des naissances et de l’arrivée de
ruraux chassés des campagnes par la misère. La ville attire car elle offre des em-
plois et des services (éducation, santé. . .). La crise du logement et des transports
est aiguë si bien que les plus pauvres s’entassent dans des bidonvilles insalubres
(pas d’égouts...) et dangereux (présence des gangs. . .).
Dans tous les pays du monde, on constate un phénomène de métropolisation : la
population et les entreprises se regroupent dans les très grandes villes qui sont
les plus dynamiques et les mieux équipées (tramways, loisirs. . .).

3 Vers le développement durable

3.1 Un modèle de développement à bout de souffle

Depuis la révolution industrielle, les hommes ont choisi un mode de dévelop-
pement prédateur : ils ont prélevé sans compter des ressources dans le milieu
naturel. Or, ces hommes sont de plus en plus nombreux et ils ont davantage de
besoins (eau, nourriture, bois, énergie. . .).
Ils ont aussi pollué leur environnement. Les catastrophes technologiques (explo-
sion de l’usine AZF de Toulouse en 2001 et de la centrale nucléaire de Fukushima
(Japon) en 2011) se multiplient. En raison des activités humaines, le réchauffe-
ment climatique s’accélère.

3.2 Le développement durable

En 1987, l’ONU publie le rapport Bruntland sur le développement durable (DD).
Les rédacteurs de ce document veulent assurer les besoins de la population ac-
tuelle tout en préservant les droits des générations futures. Le DD repose sur 3
piliers :

• la croissance économique,
• le progrès social,
• la protection de l’environnement.
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3.3 Le développement durable, un luxe réservé aux pays riches ?

Les défenseurs du DD doivent affronter de nombreux adversaires. Des scienti-
fiques et des hommes politiques nient la réalité du réchauffement climatique. Les
entreprises, qui craignaient une baisse des profits ont longtemps pratiqué un lob-
bying intense auprès des gouvernements pour empêcher l’adoption de normes
sévères.
Les États du Sud se préoccupent plus du développement économique que de la
protection de l’environnement. Indira Gandhi, Premier ministre de l’Inde, affir-
mait que "la pauvreté était la première des pollutions".
Le président brésilien Lula a mené d’importantes politiques sociales dans son
pays (programmes Bolsa Familia et Faim Zéro) et il les a financées en autorisant
le défrichement massif de la forêt amazonienne.
En 2009, les États-Unis, les pays émergents (Chine, Inde, Afrique du sud. . .) ont
fait échouer la conférence de Copenhague (Danemark) sur le climat. Cependant,
la Chine est devenue entre-temps le premier pollueur mondial et la pollution
provoque des tensions sociales (manifestations, révoltes...) dans le pays. En No-
vembre 2015, à Paris, lors de la COP 21 (Conférence sur le climat), la Chine a
changé de politique et elle a accepté un accord contraignant. Cette conférence a
créé un Fond Vert de 100 milliards de $ qui doit permettre aux pays pauvres de
passer au développement durable.

Conclusion

Il y a urgence à agir. En 2013, le monde a compté 22 millions de réfugiés clima-
tiques. Ces réfugiés sont devenus plus nombreux que les réfugiés chassés par
les conflits. La forte augmentation de la population mondiale oblige à réviser les
modes de vie et de production. Les pays riches voient dans le DD un nouveau
gisement de croissance. Les pays en développement estiment nécessaire de conti-
nuer à polluer le temps de se développer. Pour que le DD soit mis en route, il faut
une coopération internationale concrète.

Vocabulaire

Nord : ensemble des pays riches ; mais ils ne sont pas tous situés au Nord (ex :
Australie, Nouvelle-Zélande, Singapour. . .).

Sud : ensemble des pays pauvres.
Exode rural : départ des paysans pauvres vers les villes.
Croissance : augmentation du PIB.
Développement : amélioration durable des conditions de vie en raison d’une

forte croissance économique et d’une juste redistribution des richesses.
Développement durable : modèle de développement qui associe la croissance

économique, le progrès social et la préservation de l’environnement.
Sous-développement : situation d’un pays dans lequel la croissance démogra-

phique est plus forte que la croissance économique ; les conditions de vie de
la population restent donc précaires.

Risques technologiques : risques dus aux activités humaines (explosion d’usine,
accident nucléaire, rupture de barrage. . .).

Ressource : n’existe comme telle que si elle est connue et que l’on peut l’exploiter.
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